Saint-Épain – Pont-Goubault by Morleghem, Daniel & Morleghem, Daniel
 
ADLFI. Archéologie de la France -
Informations









Ministère de la Culture
 
Référence électronique
Daniel Morleghem, « Saint-Épain – Pont-Goubault » [notice archéologique], ADLFI. Archéologie de la
France - Informations [En ligne], Centre-Val de Loire, mis en ligne le 26 janvier 2021, consulté le 26
janvier 2021. URL : http://journals.openedition.org/adlfi/51187 
Ce document a été généré automatiquement le 26 janvier 2021.





Organisme porteur de l’opération : Université de Tours
1 Les  tombes  de  Pont-Goubault  (vallée  de  Courtineau,  Saint-Épain)  sont  mentionnées
pour  la  première  fois  en 1881  (Quincarlet  1881)  et  ont  fait  l’objet  d’une  fouille
malheureusement non documentée (aucun plan ni photographie, le matériel osseux est
perdu) par Albert Héron, archéologue chinonais, en 1953 (Cordonnier-Détrie 1954). Le
sondage réalisé en 2018 avait pour objectif d’établir un état des connaissances sur le
site, d’étudier les tombes d’un point de vue morpho-technologique et de caractériser
son cadre et sa chronologie.
 
Saint-Épain – Pont-Goubault
ADLFI. Archéologie de la France - Informations , Centre-Val de Loire
1
Fig. 1 – Vue générale des tombes rupestres
Cliché : D. Morleghem (UMR 7324 Citeres-LAT).
2 Les  trois  tombes  trapézoïdales  vides  ont  fait  l’objet  d’une  étude  tracéologique  qui
permet de restituer la chronologie du creusement des fosses. Leur orientation sud-nord
et  leur  implantation  semblent  avoir  été  contraintes  par  la  surface  relativement
restreinte et la forme de l’affleurement rocheux. Les tombes sont creusées au pic et
présente une facture assez soignée. Une quatrième tombe, celle d’un enfant d’après la
bibliographie, n’a pas été retrouvée. Sa localisation à l’emplacement d’un négatif de
bloc dont le bord gauche est légèrement incurvé a pu induire en erreur les fouilleurs
des  années  1950,  qui  y  auront  vu une petite  fosse  sépulcrale.  On ne peut  toutefois
totalement exclure que cette 4e sépulture – si elle existe bien – ait été installée dans les
remblais anciens du site, avec seulement une paroi en roc.
3 Le sondage réalisé a mis en évidence une demi-douzaine de négatifs de bloc, dégagés
pour la plupart sur une cinquantaine de centimètres de large, un seul le négatif étant
visible  en  totalité.  La  forme  générale  des  négatifs  semble  être  trapézoïdale.  Les
quelques  dimensions  disponibles  laissent  penser  à  des  cuves  et  couvercles  de
sarcophages  trapézoïdaux.  Des  carrières  de  sarcophages  sont  connues  en  plusieurs
points de la vallée de Courtineau et un front de taille avec un bloc trapézoïdal en cours
de dégagement est visible à une vingtaine de mètres seulement des tombes étudiées.
4 Aucune stratification ancienne n’a été reconnue dans l’espace du sondage. Le site a été
fortement perturbé par l’ouverture d’une carrière de pierres à la fin du XIXe s. et encore
lors des fouilles de 1953.
5 Malgré la fouille ancienne et l’absence notable de stratification, le réexamen du site a
permis d’une part de mieux comprendre la technologie des tombes et d’autre part de
mettre  au  jour  une  nouvelle  carrière  de  sarcophages  dans  la  vallée  de  Courtineau.
L’ensemble doit certainement être daté du haut Moyen Âge :
pour la carrière, si elle correspond bien à un lieu de production de sarcophages, il s’agit de la
période durant laquelle ces contenants funéraires sont utilisés ; l’étude déjà réalisée sur le
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centre carrier de la Manse et de Courtineau suggère alors une datation assez haute, fin Ve-
VIe s. ;
pour les tombes rupestres, celles-ci sont très certainement postérieures à l’abandon de la
carrière  (à  quelle  date ?) ;  la  situation  isolée  de  l’ensemble  funéraire,  en  dehors  d’un
cimetière paroissial, milite en faveur d’une datation antérieure au XIe s. au moins.
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